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V. A côté des diaconesses et des gardes-
malades travaillant plus spécialement dans
les hôpitaux, le besoin s'est fait sentir
d'avoir des infirmières-visiteuses qui s'oc-

cupent et voient ceux des malades qui
ne sont pas hospitalisés.

YI. Le domaine dans lequel les in-
firmières-visiteuses exercent leur activité
est si grand qu'il a été reconnu nécessaire
de préparer par un enseignement spécial
celles d'entre les gardes-malades diplômées
qui se destinent à cette tâche.

VIL Dans les grands centres, il est pré-
férable d'avoir des infirmières-visiteuses
spécialisées dans telle ou telle partie de

la médecine sociale.

VIII. L'infirmière-visiteuse doit ob-

server certains principes fondamentaux, •

qui, partout, où qu'elle exerce son activité,
sont à la base de son travail.

En terminant, je ne saurais mieux faire

que de soumettre à vos méditations ces

paroles prononcées par M"" Omsted, di-
rectrice de la section des I. V. de la

Ligue des sociétés de la Croix-Rouge à

la conférence internationale contre la

tuberculose, à Bruxelles, en juillet 1922:
« Les infirmières-visiteuses ne rempliront
avec succès leur tâche que si leur re-
crutement, leur formation, leur situation
matérielle et morale, l'organisation de leur
travail, sont établis de manière à répondre
à toutes les exigences d'un service dans

lequel on ne peut réussir sans posséder
à la fois l'intelligence, l'expérience, l'acti-
vité et le dévouement. »

Combattre la fatigue physique

par les mouvements.

Pour combattre la fatigue physique, il
n'y a que le repos, dira-t-on peut-être?

Erreur il y a encore autre chose, bien

que le repos soit souvent indispensable.
Mais le repos a un effet beaucoup plus
complet et plus rapide si on a la pré-
caution de secouer d'abord la fatigue.

Il est reconnu qu'une fatigue exagérée

produit une véritable intoxication qui peut
amener des désordres plus ou moins sérieux
dans l'état de santé, et quelquefois, le re-
pos, même prolongé, ne suffit pas à lui
seul pour ranimer les forces.

Cela peut être évité en faisant le né-

cessaire pour rétablir l'équilibre de la

circulation ; car, généralement, dans le

cas qui nous occupe, une partie du corps
a peiné plus que les autres, et de ce fait,
la circulation s'est trouvée très activée
d'un côté et ralentie de l'autre. Pour
citer un exemple, c'est ce qui arrive
après une marche forcée ou faite dans

des conditions ardues.

Que faire alors pour rééquilibrer le

fonctionnement général Il faut simple-
ment faire des mouvements de gymnas-
tique appropriés.

Eh bien s'écriera-t-on, voilà une manière
de se reposer

Ce n'est pas une manière de se repo-
ser; c'est la manière de se cfe/cdd/Mer.

Ainsi, quand les jambes sont endolo-
ries par une trop longue course, faites
le moulinet avec les bras, d'abord avec

l'un, puis avec l'autre, enfin avec les

deux alternant entre eux. Répétez cela

deux ou trois fois à une minute ou deux
d'intervalle ; vous sentirez tout de suite

un. mieux-être très appréciable et vous
éviterez sans doute les complications en-

nuyeuses, parce que le cours normal du

sang aura été rétabli et le repos qui
suivra sera tout à fait bienfaisant.

Il n'est pas besoin de mettre de la

vigueur dans les mouvements indiqués;
il suffit de faire fonctionner une partie
du corps pour décongestionner l'autre.
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V. .V côté des diaconesses st des gardes-
malades travaillant plus spécialement dans
les bôpitaux, le besoin s'est boit sentir
d'avoir cles inlirmières-visiteuses <pn s'oc-

cupent et voient ceux cles mal-ades cpii

no sont pas bospitalisês.
VI. De domaine dans lequel les in-

lirmièrss-visiteuses exercent leur actixdtè
est si grand <ìu'il n êtê reconnu nécessaire
Ze préparer par nn enseignement spécial
oelles d'entre les gardes-malades diplômées
cpii se destinent à eette tâcbe.

VII. Dans les grands ventres, il ost pro-
lsrable d'avoir des inlirmières-visiteuses
spécialisées dans telle on telle partie de

la médecine sociale.

VIII. D'inlirmière-visiteusc doit ob-

server certains principes londamentaux, >

epn, partout, on ljn'ellc exerce son activité,
sont à la base de son travail.

Du terminant, je no saurais mieux taire

cpre do soumettre à vos méditations ces

paroles prononcées par lVl"° (Imsted, di-
rectrico de la section dos I. V. do la

Digue des sociétés de la Droix-Iîouge à

la conkôrenco internationale contre la
tuberculose, à Druxelles, en juillet 1922:
<:Des inlirmières-visiteuses no rempliront
avec succès leur tâcbe epro si leur ro-
cruteinent, leur lorination, leur situation
matérielle et inorale, l'organisation do leur
travail, sont établis do manière à répondre
à toutes les exigences d'un service dans

lequel on no peut réussir sans posséder
à la tois l'intelligence, l'sxpêrience, l'acti-
vite et le dévouement. »

Combattre la fatigue pbyeique

par lee mouvemente.

l'on r combattro la latigue pbvsilpie, il
it'v a cpie le repos, dira-t-on peut-être?

Drrorrr! il v a encore autre cboso, bien

cpie le repos soit souvent indispensable.
lVIais le ropos a un elket beaucoup plus
complet et plus rapide si on a la prê-
caution do seeo^er d'abord la latigue.

II est reconnu qu'une latigue exagérée

produit une véritable intoxication spri peut
amener des désordres plus ou moins sérieux
dans l'etat de santé, et c^uelczuelois, le re-
pos, même prolonge, no sullit pas à lui
seul pour ranimer les lorcss.

Dela pont être êviìê en taisant le nê-

csssairo pour rétablir l'êepnlibre de la

circulation; car, généralement, dans le

cas cpd nous occupe, uns partie du corps
a peins plus cpm les autres, et de ce lait,
la circulation s'est trouvée très activée
d'un côté et ralentie de l'autre. Dour
citer un exemple, c'est ce i^ui arrive

après une marcbe lorcêe ou laite dans

des conditions ardues.

t^ue lairs alors pour rêêcz»ilibrer le

lonctionnement général? Il laut simple-
ment laire des mouvements de gvmnas-
tiepie appropries.

Db bien! s'ecriera-t-on, voilà une manière
de se reposer

'

De n'est pas uue manière de se repo-
ser; c'est la manière de se ck/àl/tter.

^dllsi, «piand les jambes sont endolo-
ries par une trop longue course, laites
le moulinet avec les bras, d'abord avec

l'un, puis avec l'autre, enlin avec les

deux alternant entre eux. Repêtâ cela

deux ou trois lois à une minute ou deux

d'intervalle; vous sentirez: tout de suite

un. mieux-être très appréciable et vous
êviters? sans doute les complications en-

mineuses, parce czue le cours normal du

sang aura êts rétabli et le repos cjui

suivra sera tout à lait bienlaisant.

Il n'est pas besoin de mettre de la

vigueur dans les mouvements indiczuês;
il sullit de laire lonctionner uns partis
du corps pour décongestionner l'autre.



78 Das Rote Kreuz — La Croix-Rouge

N'est-il pas recommandé aux personnes
fournissant une somme de travail céré-

bral de faire de longues promenades pour
dégager le cerveau? C'est l'application
du" même principe: rétablir l'équilibre. Si,

après un travail intellectuel appliquant,
fatiguant, on se sent la tête lourde, une
sensation pénible à la nuque, on n'a qu'à
se secouer les jambes, les bras, faire le
moulinet d'avant en arrière avec les deux
bras en même temps; le dégagement du

cerveau se fera promptement et la pro-
menade faite ensuite n'en sera que plus
agréable.

Quand les bras, les épaules souffrent
de la fatigue, secouez les mains, puis les

avant-bras et enfin les bras, comme si

vous vouliez faire tomber de la poussière

qui s'y serait attachée; l'effet est excel-
lent! On peut bien appeler cela seccmer
la fatigue On secoue en même temps
les toxinas qu'elle a engendrées.

Il y a d'autres moyens de combattre
la lassitude, tub, douche, boissons chau-

des, etc. Ils ne sont pas à négliger
quand on a la possibilité de les appliquer,
mais le remède contre la fatigue par le

mouvement est toujours à portée; on n'a
même pas besoin de le mettre dans sa

poche.

L'expérience a été faite maintes fois,
et toujours avec succès; elle est donc à

recommander.

Das Bellïehen.
Von Dr. S. TTleyer.

Telepathie bebeutet IçeKjetjen. ©§ fallt
barunter junädjft bie unmittelbare ®ebanfen=

Übertragung, b. 1). bie Sßirfung eine§ menfdp

tidjen ©eiftes auf ben anbern obne ©pradje
ober fonftige geidjen. §I6er bem Telepathen

follen m eitere iibernormale 23al)rnel)mungë=

fräfte jur Verfügung fiel]en, er bebarf an=

geblicf) nidjt ber gemöhntidjen Sinnesorgane,
er ift beSmegen nidjt an bie räumlichen

©renjen gebunben, fein itberfinnlidjer Vlid
Vermag auef) ben erfüllten Kaum gu buret)-

bringen unb er fann ©egenftänbe burdj
Umhüllungen f)tnburcE) erfennen. Von fotdjer

Unabhängigfeit ift nur ein ©djritt, um fid)
auch üb er bie ßeit hintvegjufetsen, unb bie

ielepathifdje Äraft foil aitd) befähigen, jeitlid)
fern ju fe£)en, ba§ mit it)r begnabete DJfebium

mürbe bie ©abe be§ „jmeiten ©eficfjtS" be=

fi£en, e§ fetjaut feherifd) bie ßufunft in mehr

ober meniger beutlidjen ©efidjten.

Tie moberne öetlfeljerei nimmt ihren

SluSgaüg oom fog. ©ebanfenlefen unb im

mefenflichen ift e§ nichts anbereS, maS in

ben alltäglichen telepatbifdjen Vorführungen
gezeigt mirb. ©» ift eitt Dpfer, baS man
ber ©adjc bringt, menn man fid) immer

mieber entfdjliefjt, ber oerfodenben 2tnfünbi=

gung eines neuen ÜKebiumS 31t folgen, 'bie

©ache ift auf bie Taucr recht langmeilig,
immer mieber befommt man biefelben ßunft=

ftüde ju fehen. bie allerbingS oft eine er=

ftaunliche Sicherheit berraten. jyür ben ißftp
d)ologen bleibt bei bem fc£)lefipenben Verlauf
ber Verfudje, bei bem emigen lg>in= unb

^erraten ba§ Sntereffantefie bie ©läubigfeit
be§ tßublifum§. Sie Herren Telepathen

pflegen h^^ ih^e Einleitung mit einer

gemiffen Ueberlegenfjeit ju geben, bie bem

Senner beutlich verrät, baf fie fid) gar nidjt
atö übermenfdjlich begnabete DJcebien au§=

geben motten, bie meiften Qufdjauer glauben
aber mirflidj, baff l)ür ©ebanlen übertragen
merben, obgleich ^er ©ebanfenempfänger fief)

balb um ben ©ebanlengeber §u flimmern

Vergißt, ba er eben genug bainit jit tun bat,

au§ ben 21njeid)en, auf bie er fitih ftütjt, bie

2Iufgabe §u erraten, ©in fortmäl)renbe§

Taften unb Katen ift ber unVerfennbare

©runbjug bei biefen Verfugen. Ter ©ebanfe

mirb eben nid)t ohne Jüchen Von ©eift ?,vt

©eift übertragen, fonbern Katen unb gefdjidt

führen ift bie gange .ßmiSerei. Sängft ab=
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X'est-il pas recommandé aux pàonnss
kournissant une somins de travail cèrè-

bral 6e taire 6e lonAnes promenades pour
dè^a^er le esrvean? O'sst l'applioaìion
6U rusmk priuoipe: rétablir l'ègniliìzrs. 8i,
après uu travail iiàklecckuel appkiguant,
tatiZuant, ou se seut la têts lourds, uus
seusatiou pénible êì la nngus, on n'a pn'à
se sseousr les jambes, les bras, taire le
moulinet d'avant en arrière avso les 6eux
bras en même temps; le dè^a^ement du

esrveau se tera promptement et la pro-
menade taits ensuite n'en sera pus plus
agréable.

Ouand les bras, les épaules souttrsnt
de la tatous, secouez: les mains, puis les

avant-bras et sntin les bras, somme si

vous voulieî! taire tomber de la poussière

pui s'v serait attaebèe; l'sttet est exeel-

lent! On peut bien appeler esla secouer
la tati^ue! On seeoue en même temps
les toxinss gn'ells a engendrées.

Il v a d'autres moyens de eombattre
la lassitude, tub, douobe, boissons ebau-

des, ete. Ils no sont pas à négliger
puand on a la possibilité de les applipuer,
mais le remède eontre la tatigue par le

mouvement est toujours à portés; on n'a

même pas besoin de le mettre dans sa

poebe.

Inexpérience a ètè taits maintes tois,
et toujours avee sueeès; elle est doue à

roeommander.

Qaz !?ellsetien.
von Or. Z. Meyer.

Telepathie bedeutet Hellsehen. Es fällt
darunter zunächst die unmittelbare Gedanken-

Übertragung, d. h. die Wirkung eines mensch-

lichen Geistes auf den andern ohne Sprache
oder sonstige Zeichen. Aber dem Telepathen

sollen weitere übernormale Wahrnehmungs-
kräfte zur Verfügung stehen, er bedarf an-

geblich nicht der gewöhnlichen Sinnesorgane,
er ist deswegen nicht an die räumlichen

Grenzen gebunden, sein übersinnlicher Blick

vermag auch den erfüllten Raum zu durch-

dringen und er kann Gegenstände durch

Umhüllungen hindurch erkennen. Von solcher

Unabhängigkeit ist nnr ein Schritt, um sich

auch über die Zeit hinwegzusetzen, und die

telepathische Kraft soll auch befähigen, zeitlich

fern zu sehen, das mit ihr begnadete Medium
würde die Gabe des „zweiten Gesichts" be-

sitzen, es schaut seherisch die Zukunft in mehr
oder weniger deutlichen Gesichten.

Die moderne Hellseherei nimmt ihren

Ausgaüg vom sog. Gedankenlesen und im

wesentlichen ist es nichts anderes, waS in

den alltäglichen telepathischen Vorführungen
gezeigt wird. Es ist ein Opfer, das man
der Sache bringt, wenn man sich immer

wieder entschließt, der verlockenden Ankündi-

gung eines neuen Mediums zu folgen, 'die

Sache ist auf die Dauer recht langweilig,
immer wieder bekommt man dieselben Kunst-
stücke zu sehen, die allerdings oft eine er-

staunliche Sicherheit verraten. Für den Psy-

chologen bleibt bei dem schleppenden Verlauf
der Versuche, bei dem ewigen Hin- und

Herraten das Interessanteste die Gläubigkeit
des Publikums. Die Herren Telepathen

pflegen heute ihre Einleitung mit einer

gewissen Ueberlegenheit zu geben, die dem

Kenner deutlich verrät, daß sie sich gar nicht

als übermenschlich begnadete Medien aus-

geben wollen, die meisten Zuschauer glauben
aber wirklich, daß hier Gedanken übertragen

werden, obgleich der Gedankenempfänger sich

bald um den Gedankengeber zu kümmern

vergißt, da er eben genug damit zu tun hat,

aus den Anzeichen, auf die er sich stützt, die

Aufgabe zu erraten. Ein fortwährendes

Tasten und Raten ist der unverkennbare

Grundzug bei diesen Versuchen. Der Gedanke

wird eben nicht ohne Zeichen von Geist zu

Geist übertragen, sondern Raten und geschickt

Führen ist die ganze Zauberei. Längst ab-
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